
TÉMOIGNAGE
« Les cultures traditionnelles se montrent en fait très 
adaptées au changement climatique. Parmi elles, on peut 
citer le petit mil, le sorgho, le maïs, le haricot niébé … Une des 
réponses à la désertification c’est de diversifier les variétés de 
semences. Il faut diversifier et revenir à la pratique, tester et 
expérimenter différentes cultures. Il n’existe pas un modèle 
unique miracle. C’est un mirage. »

Berta,  
Chargée du projet Biofermes Sénégal pour l’ONG des 

villageois de Ndem

PROJET BIOFERMES SÉNÉGAL

CONSTAT

UN TERRITOIRE VICTIME 
DE L’EXODE RURAL ET 
D’UN CLIMAT DE MOINS 
EN MOINS PROPICE À 
L’AGRICULTURE 

Au Sénégal, l’agriculture fait vivre 60 à 65% 
de la population active. L’agriculture familiale 
représente 95% des exploitations. Les petit·es 
producteur·tices sont cependant confronté·es 
aux difficultés d’accès aux facteurs de production 
(semences et intrants, financements, formation) 
et les produits agricoles locaux manquent de 
valorisation. L’économie agricole et rurale ne 
cesse de s’appauvrir et la situation s’aggrave 
avec le changement climatique, la désertification 
et la perte de fertilité des sols usés par 
l’utilisation intensive d’intrants chimiques. Une 
des conséquences est un exode rural important, 
venant grossir les rangs de la pauvreté urbaine. 
L’insécurité alimentaire touche aujourd’hui 
environ 20% des ménages sénégalais, avec une 
incidence plus forte en milieu rural.

OBJECTIF

DÉVELOPPER UNE 
AGRICULTURE DURABLE, 
VIABLE, AUTONOME ET 
VALORISER LE MONDE 
PAYSAN

Expérimenter des modèles agroécologiques 
viables, répondant aux enjeux de souveraineté 
alimentaire, d’emploi rural, de protection 
de l’environnement et de solidarité. Plus 
spécifiquement, le projet vise à : 

 z Créer une dynamique collective 
d’expérimentation et de promotion de 
l’agroécologie en milieu sahélien ;

 z Recréer une solidarité économique, sociale 
et écologique ;

 z Expérimenter et s’approprier des modèles 
d’agriculture viable, vivable et reproductible.

Ensemble, faisons germer  
de petites fermes  
agroécologiques et autonomes



AGROÉCOLOGIE
CRÉER UNE DYNAMIQUE 
COLLECTIVE 
D’EXPÉRIMENTATION 
ET DE PROMOTION DE 
L’AGROÉCOLOGIE EN 
MILIEN SAHÉLIEN   
QUOI ?  

  z Création d’une ferme de for-
mation en agroécologie.

  z Formation de 200 paysan·nes 
à l’agroécologie (maraîchage, 
élevage, pisciculture, 
semences, agroforesterie et 
transformation alimentaire), 
dont 13 personnes qui seront à 
leur tour formatrices.

POUR QUOI ? 
  z Expérimenter, identifier col-

lectivement et partager des 
modèles de production agroé-
cologique adaptés au contexte 
sahélien.  Assurer la production 
autonome d’une alimentation 
saine et de qualité, respec-
tueuse de l’environnement et 
de la biodiversité, et ce pour le 
plus de personnes possible.

NOS MISSIONS ENTRE 2018 ET 2020
AGROÉCOLOGIE · SEMENCES · AUTONOMIE 

Pour en savoir plus : 
SOL, Alternatives Agroécologiques et Solidaires 
20 rue de Rochechouart- 75009, PARIS 

 contact@sol-asso.fr
 01.48.78.33.26

Suivez-nous : 
 @SOLassociation
 @SOL_association
 @SOLassociation

Depuis 39 ans, SOL Alternatives Agroécologiques et 
Solidaires appuie, sur le long terme, des initiatives créées 
pour et par des organisations locales en Inde, en France 
et au Sénégal. L’association a pour objectif de participer 
à la satisfaction des besoins essentiels des paysan·nes et 
à la valorisation de leur rôle dans la société. SOL agit sur 
deux volets d’interventions : l’accès à une agroécologie 
paysanne et la protection des ressources naturelles et de 
la biodiversité.

Rendez-vous sur www.sol-asso.fr

OÙ  Commune de Mbacké Kadior, Région de Louga, Sénégal

SEMENCES 
DIVERSIFIER 
L’AGRICULTURE POUR 
LUTTER CONTRE 
LE CHANGEMENT 
CLIMATIQUE ET LA 
DÉSERTIFICATION
QUOI ?  

  z Création d’une maison de 
semences paysannes. 

  z Formation de paysan·nes à 
la reproduction et la conserva-
tion de semences paysannes.

POUR QUOI ? 
  z Protéger la biodiversité 

cultivée et transmettre les sa-
voir-faire associés.

AUTONOMIE  
RECRÉER UNE 
SOLIDARITÉ 
ÉCONOMIQUE, SOCIALE 
ET ÉCOLOGIQUE 
ENTRE PAYSAN·NES ET 
CITOYEN·NES
QUOI ?  

  z Sensibilisation de 750 élèves 
et 1200 personnes dans les 
villages alentours.

  z Facilitation d’un réseau 
d’acteur·rices promouvant 
l’agroécoloégie paysanne au 
Sénégal.

  z Organisation de visites 
d’échanges locales, régionales 
et internationales.

POUR QUOI ? 
  z Pour une prise de conscience 

globale et une solidarité autour 
des enjeux de l’agroécologie, de 
la protection des ressources, 
de la souveraineté alimentaire 
et de l’importance du consom-
mer local. 

  z Pour permettre l’échange 
d’expériences et de savoir-faire 
avec d’autres fermes au Sénégal 
et en Afrique de l’Ouest ainsi 
qu’avec les paysans indiens et 
français du projet international.

PARTENAIRES LOCAL 
L’ONG des Villageois de Ndem 


